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 Prologue

Avril 1865

 


Rugit et des coups de canons de l'écho des
collines. Ils ont mélangé avec les cris d'hommes alors qu'ils ont
été pris vers le bas en masse. Il regarda dans les yeux de son
voisin. Il y avait crainte mélangé avec autre chose ? Le
regret ? C'était probablement le regretter. Il savait qu'il
n'était pas le seul qui a souhaité qu'il avait reconsidéré se
joignant à ses frères à confédérés se battre pour quelque chose
qu'il n'a même pas croire en.

Aiden Kennedy administré pas d'esclaves.
Après avoir immigré à partir de l'Irlande avec sa mère et ses deux
frères, il n'était que trop familier avec le concept d'une personne
qui possède l'autre. Ils ont appelé cela la servitude sous contrat
dans sa patrie, mais ce n'était rien de plus que de l'esclavage
avec un horodatage sur elle.  

Il avait seulement été en Virginie pour une
semaine avant la guerre a été déclarée. Il avait commencé à New
York, mais l'accueil pour les immigrants irlandais était faible et
qu'ils ont été forcés de vivre dans des conditions qu'ils ne
demandent pas un rat pour entrer à la maison. Sa mère contracta la
tuberculose sur le voyage plus et est mort peu après leur arrivée.
Son frère aîné, William, a été tué par un coup à la tête dans un
match d'exhibition par un adversaire aussi grande et forte comme un
ours dans une semaine de mettre les pieds sur terre. Gauche que lui
et son jeune frère, Colin, pour faire leur chemin dans une étrange
et étranger. Colin a été tué par un wagon après avoir à sortir
d'une taverne tout en colère.

Aiden était découragé et dévasté. Il y avait
en attente de fortune à la maison. Malheureusement, il a été
attaché à son père, qui était une brute impitoyable. La façon dont
sa mère avait recueilli les prendre et s'est faufilé à l'écart au
milieu de la nuit aurait sûrement mis hors de son père. Aiden
n'avait aucun doute que, s'il mis un pied sur le sol irlandais, son
père le battait jusqu'à ce qu'il aspirait à la mort.  

Avec toute sa famille décimée dans une
affaire de quelques semaines, et de revenir à l'Irlande pas une
option, Aiden a décidé de mettre en œuvre pour étudier un peu du
pays et voir s'il pourrait trouver une plus aimable les gens à
s'installer parmi. Ses voyages lui a finalement à Richmond où il a
été embauché en tant qu'un casque bleu à l'auberge. Lorsque la
guerre fut déclarée, il a pensé, 'Pourquoi pas ?'. Il n'avait
rien en le tenant en arrière. S'il a été tué, il n'y avait plus
personne pour pleurer lui. S'il voulait être accepté par la société
de Virginie, il avait pour soutenir leur cause. Le fait qu'ils
étaient solidement convaincu que la guerre serait plus dans une
question de semaines a également joué un rôle dans sa décision de
rejoindre le haut.

Maintenant, après quatre longues années,
qu'il avait trouvé lui-même combattre aux côtés des hommes qu'il
avait appris à connaître, apprécier, et confiance ; ainsi que
des étrangers d'un autre régiment dans l'état du Texas. Une à une,
il les vit tomber autour de lui. Il se sentait perdu. C'était un
homme sans foyer ou de la famille. Il devrait juste se coucha et
laissez la bataille consommer lui ? Ou, devrait-il se lever et
engager un combat qu'il savait dans son cœur a été perdu ?



 L'un

Mai 1875

 


"Pauline, ma peau va vous en vie
si elle voit que vous n'avez pas obtenu de m'habiller pour le
dîner."

"J'ai l'intention de mendier avec un mal de
tête," Pauline O'Malley a déclaré qu'elle grimpa sur la rive du
ruisseau, avec sa canne à pêche dans une main et quatre bonnes
moyennes de fontaine dans l'autre.

Son frère, Jimmie, regarda le poisson et
sourit : "Vous avez toujours fait savoir où prendre le
biggin's."

"J'ai pensé que je pourrais utiliser la
pêche en tant que prétexte pour mendier hors de dîner," explique
Pauline. "Le soleil était assez chaud aujourd'hui. Je peux dire que
je suis atteint d'exposition à la chaleur."

"Debout, mi-mollet, dans un ruisseau
d' eau courante, cool ?" Jimmie rit. "Ma n'était pas né
d'hier. En outre, elle a invité ce fella surtout de vous
rencontrer."

"Elle et da encore n'avez pas l'intention
d'aller de l'avant avec leurs plans de m'épouser pour que Texas
ranch, n'est-ce pas ?" haleta-t-elle avec horreur. "C'est pas
lui qui qu'ils ont invitée, n'est-ce pas ?"

"C'est le gars qui a été embauché par le
texan pour vous amener à lui," explique Jimmie.

"Sur mon corps mort," elle a hurlé.

"Cela pourrait arriver si vous essayez de
défier pa", Jimmie. "Quand vous vous mariez ce fella, il renforcera
la pa d'affaires. Il est notre plus grand fournisseur de bétail.
Cette alliance veut pa du vrai mauvais."

Pauline a remis son fishpole et le poisson à
son frère puis détacha la corde qu'elle avait attaché autour de sa
taille pour contenir jusqu'La longueur de sa jupe et laissez le
tissu tomber autour de ses chevilles. Elle a échangé le chapeau
large pour le bonnet à froufrous Jimmie apportés avec lui. Si sa
mère n'avait aucune idée comment elle a réglé son armoire pour
répondre à ses intérêts tomgirl, elle serait enfermée dans sa
chambre pendant un mois. Après avoir tiré gratuitement le ruban qui
la tenait, bouclés et indisciplinés souvent, les cheveux dans un
noeud sur le dessus de sa tête, elle sortit son obscurité,
soleil embrassé les serrures et les laisser tomber autour de ses
épaules. Son lissage des cheveux emmêlés avec ses doigts du mieux
qu'elle pouvait, elle positionne le bonnet sur sa tête et acquiesça
pour son frère d'ouvrir la voie.

 


****

 


Aiden a remis son manteau et son chapeau à
la prune face butler comme il faisait un pas dans le vestibule de
l'hôtel particulier de la plantation. Il était clair que le
serviteur aux cheveux gris était au courant de qui il était et
n'approuve pas. Il se leva tranquillement, holding Aiden's manteau
et chapeau, tandis que l'arme à feu et regarde ouvertement l'étui
sur sa hanche avec dédain jusqu'Aiden posa sa main sur la poignée
pistolet et secoua la tête pour indiquer que l'étui est resté
exactement où il était.

Avec un lourd soupir, le vieux serviteur a
donné le manteau et chapeau pour un jeune homme qui avait scurried
jusqu'à les extraire et ensuite demandé à Aiden à le suivre dans le
salon où la maîtresse de maison attendue.

Ayant formé les yeux sur Mlle rien au fil
des ans, Aiden a pris dans le décor luxueux comme il était dirigé à
partir du vestibule et un grand hall d'un confortable salon, bien
meublé.

"M. Kennedy," dit le maître d'une voix qui a
été nettes et claires, comme il s'inclina et sortit de la
chambre.

Aiden a inspecté la petite red-haired woman
standing dans le centre de la salle avec des yeux qui avaient
beaucoup trop de témoins au cours des quinze années de guerre, le
changement, et de reconstruction. Il devina qu'elle soit près de
quarante. Elle avait réussi à s'accrocher à une jeune figure. Sa
peau était douce et souple ; qu'il a trouvé surprenant, compte
tenu du fait qu'elle a vécu dans le sud où le soleil avec la peau
caucasienne agressé une fureur sans merci. Bien sûr, étant une
famille riche vivant dans une plantation à la périphérie de la
Nouvelle Orléans offre des occasions d'obtenir lotions et crèmes de
toutes les parties du monde que les femmes dans le Nord du Texas ne
pouvaient que rêver. Son ranch n'était pas loin du port de
Brownsville, et il a donc accès à beaucoup plus de biens terrestres
que la moyenne ainsi Texan. Il a fait une note mentale pour savoir
ce que Josephine O'Malley utilisé pour garder sa peau si jeune et à
l'obtenir pour Maggie. Sa peau avait déjà subi des années des
ravages de la soleil du Texas et de la chaleur, mais peut-être la
crème pourrait aider un peu. Si rien d'autre, il serait lui faire
sentir spéciale pour recevoir un cadeau. Dieu sait, la femme
pourrait utiliser un peu de rappel qu'elle soit une femme de temps
en temps.

Les yeux de Joséphine s'élança de Aiden's
les yeux bleus -qui menaçaient de se pencher sur son âme à nu et
l'ensemble de ses plus profonds secrets et désirs- à ses cheveux
auburn sans souci. Il se tenait un pied plus grand que elle-même,
avec de larges épaules et un hanches étroites qui portait toujours
un fusil, et l'étui.

Comme elle a sa main pour le saluer, elle a
dit, "c'est un plaisir de vous rencontrer, M. Kennedy. Bien que, je
me demande pourquoi vous vous sentez le besoin de porter des armes
à feu dans ma maison ?"

"C'est l'habitude, Ma'am," répondit-il. "Je
ne peux pas me rappeler la dernière fois où j'ai pris ces off avant
de se coucher."

"Alors, nous pourrons peut-être faire
l'histoire et vous pouvez les retirer avant le dîner," elle a
suggéré avec force. Lorsqu'il n'a pas immédiatement déboucler sa
ceinture d'armes à feu, elle a poursuivi, "Je crois savoir que
c'est votre profession de porter un fusil et de protéger ceux qui
vous entourent, mais, assurément, il n'est pas nécessaire de me
protéger dans ma propre maison ?"

Il a étudié la pièce comme si il attendait
que quelqu'un à sauter de derrière les volutes de draperies moiré
du sol au plafond à tout moment. Une fois satisfait, il dépose
lentement son arme belt et placez-les sur une table à
proximité.

"M. Kennedy, beugla" Dennis O'Malley comme
il bondit dans la pièce avec la main est étendue. " C'est un
plaisir de rencontrer un collègue irlandais."

"Juste parce que son nom est Kennedy, ne
veut pas dire qu'il est un collègue irlandais. Il pourrait être
d'héritage irlandais. Pour tout ce que vous savez, il est né et a
grandi au Texas, Joséphine" tout en souriant toujours cassé et
l'étude d'aiden le point qu'il se sentait mal à l'aise.

"N'avez-vous pense que j'avais quitter la
sécurité de moi fille entre les mains d'un homme Je n'ai pas
étudier en premier ? Il est un collègue irlandais, d'accord.
En fait, je connaissais sa famille," a déclaré Dennis comme il
pompé Aiden's main de haut en bas avec enthousiasme. "Eh bien, je
ne sais pas exactement, mais je savais d'eux."

Aiden fit un pas en arrière à la mention de
sa famille. C'était juste un petit pas qui est passé inaperçu par
Dennis, mais pas par Joséphine.

"Vous êtes un immigrant, monsieur
Kennedy ?" demanda Joséphine avec son doux accent du sud.

"Presque tout le monde dans ce pays est,
Ma'am, Aiden" d'une voix trainante.

"Vous parlez comme un Texan," a-t-elle
ajouté.

"Vient de vivre il y a si longtemps, je
suppose," répondit-il.

"J'entends encore un soupçon de brogue dans
là," a déclaré Dennis. "Je ne peux pas comprendre pourquoi vous me
donnez de votre langue maternelle, cont. J'ai été ici depuis
dix-huit-cinquante-quatre et je parle encore comme les gens à la
maison."

"Voulez-vous le souhaitez je suis revenue à
moi brogue ?" demanda Aiden. Il avait travaillé si dur pour
faire son accent irlandais que c'était étrangère à la reprendre
pour les avantages de la famille O'Malley.

Dennis pencha la tête comme il a étudié
l'Aiden pendant un moment et sourit. "L'accent du Texas vous
convient, cont."

Aiden a été pris par surprise quand il s'est
retrouvé le sourire. C'était ans depuis qu'il l'avait senti détendu
autour des étrangers. Au Texas, de détente autour d'un étranger
sans votre arme sur votre hanche pourrait être fatal. Ici encore,
il était avec sa ceinture d'armes reposant sur une table à
proximité et un large sourire montrant sa parfaitement droites,
dents blanches.

Le majordome entra dans la pièce avec une
note pour sa maîtresse irlandaise. Elle s'est excusée pour le
lire et puis, avec une grimace sur son joli visage, elle s'est
excusée de la chambre.

Dennis semblait ne pas remarquer qu'il a
versé tous les deux un brandy. C'était l'habitude de boire de
l'Aiden très peu, mais il a accepté le brandy de son hôte et qu'il
sirotait par politesse. Il y avait quelque chose à propos de Dennis
O'Malley qui l'a fait manquer sa patrie. C'est peut-être parce que
c'était la première qu'il avait entendu parler la langue de son
pays depuis la guerre l'a emmené jusqu'au Texas.

 


****

 


Pauline se coucha sur son lit, feignant le
sommeil, comme sa mère fait irruption dans la salle.  

" C'est mal ?" siffla quand
Joséphine elle a tiré le cordon de convoquer l'accompagnateur de
Pauline. "Nous allons vous obtenir certaines poudres de prendre le
bord au large, mais vous pourrez assister au dîner. C'est
compris ?" Quand Pauline's assistant, Mary Anne, timidement
est entré dans la chambre et s'attendent ses ordres, Joséphine lui
a donné un formidable regarda et dit avec l'accent, "obtenir son
certains maux de poudres. Puis, l'avoir dans le purple robe du soir
et fixer ses cheveux du mieux que vous pouvez. Le dîner est dans
quinze minutes et je m'attends à voir son assis à la table." Comme
elle se dirigea vers la porte, elle se retourna et ajouta, "ce
mariage signifie beaucoup pour votre père. Je m'attends à ce que
vous à se comporter et à ne pas faire quelque chose qui ferait M.
Kennedy M. McCann sur le fil qu'il a fait une erreur. Vous
comprenez ?"

Pauline laissa échapper un soupir exaspéré à
contrecœur qu'elle regardait sa mère quitter la pièce aussi vite
qu'elle y est entré. "Pas besoin de la poudre, Mary Anne,
j'essayais de sortir de dîner ce soir."

"Vous avez besoin pour couvrir votre peau
mieux quand vous êtes à l'extérieur," clucked Mary Anne. "Vous
obtenez une teinte bonze. Si vous ne faites pas attention, les gens
vont penser que vous êtes mulâtre."

"Encore une chose, à la mère à l'histoires,"
Pauline soupira. "Je ne peux rien y faire si j brown
facilement ?"

"Je vais commander quelques citrons pour un
bain ce soir," Marie Anne offerts.

"C'est probablement une bonne idée,"
répondit Pauline alors qu'elle verse de l'eau dans le bol qui était
assis en attente sur le lavabo à proximité. Elle attrapa un pot de
savon parfumé et rapidement effacé les preuves de ses après-midi de
pêche.


 



Deux

Aiden était profondément dans ses pensées
pendant qu'il reposait sa tête sur l'oreiller et fixa le plafond
des chambres d'hôtel. Son plan allait bien jusqu'à présent. Même si
Dennis O'Malley a prétendu avoir enquêté sur lui, il avait réussi à
garder sa véritable identité d'eux. 

Il a eu la chance qu'il avait exploité le
son entreprise avec Angus McCann comme son homme à l'avant. Au
cours de leurs années de faire des affaires ensemble, Dennis s'est
en tête que Angus était le propriétaire du bar J&K ranch. Ni
Angus ou Aiden a ressenti le besoin de définir le droit chemin.
Quand l'offre pour une union de familles -et- entreprises par le
mariage de sa fille, Pauline, a été étendue à d'Angus, l'acariâtre
old cowboy a pris plaisir à plaisanter au sujet de quel genre d'un
mari qu'il avait faites pour une société nouvelle Orléans pampered
princess comme il a remis la proposition à la véritable
propriétaire du ranch.  

Depuis Aiden était un inconnu, il pouvait à
la Nouvelle Orléans et d'apprendre à connaître la fille de son
partenaire avant le mariage a bien eu lieu.

La dernière bataille, il avait combattu au
nom de la confédération a été à Palmito Ranch près des rives du Rio
Grande. C'était un combat qui n'aurait jamais eu lieu puisqu'il
s'est produit un mois après Robert E. Lee s'est rendu à Ulysses S.
Grant. C'était aussi une bataille que près de lui coûter la vie.
Elle n'avait pas été pour les soins de bien vouloir Maggie Jones,
quand elle l'a trouvé plein de trous de balles et laissé pour mort
par les restes de son régiment, il serait mort à coup sûr.

C'est Maggie qui a ordonné à ses hommes de
le porter à son ranch de bétail en difficulté et c'était Maggie qui
alla chercher un médecin pour soigner ses blessures. Quand il a été
guéri, il a remboursé sa gentillesse en aidant sur le ranch ;
faire ce qui devait être fait à l'intérieur de ses capacités. Peu à
peu, il a appris la manière d'un grand éleveur de bovins. Voyant
qu'il avait un bon oeil pour le bétail et une bonne tête sur ses
épaules pour les figures, Maggie a commencé à dépendre de plus en
plus. 

Aiden's rêve de faire les choses en grand en
Amérique latine a été une force motrice constante. Quand il a été
certain Maggie's ranch est désormais plus longue du mal et était en
cours d'exécution en douceur, il s'approcha d'elle avec son
intention de quitter et d'obtenir une propagation du son. Lui et
ses frères et sœurs a réussi mettre la main sur une partie de la
fortune familiale en préparation de leur nouveau départ en
Amérique. Depuis qu'il était le seul, l'ensemble de l'argent était
à lui. C'était simplement une question de trouver des terres et
pour commencer.

Maggie n'hésitez pas à lui offrir des
actions de la majorité son ranch. Il y avait un petit terrain en
bordure de la sienne qui était à vendre. Ce ne fut pas suffisant
pour démarrer un ranch avec, mais ce serait faire un impressionnant
plus de celui qu'elle avait déjà fait. Depuis Maggie et sa place
étaient la première chose qu'il n'avait quitté l'Irlande qui s'est
senti comme à la maison pour lui, et il était pratiquement
l'exécution de l'ranch, Aiden déjà convenu.  

Avec Maggie en cours au sujet de l'âge de sa
mère et il est vrai que fatigué, le partenariat a été faite en
faveur d'Aiden étant le principal propriétaire.  

Elle estimait qu'il n'était que juste qu'il
a assumé la plus grande partie de la propriété du ranch. Après
tout, le ranch a été mal et sur le bord de la faillite avant qu'il
est arrivé et est intervenu pour essayer de changer les choses.
Maggie conservé suffisamment d'actions dans le ranch de garantir
son confort, elle fit un pas en arrière et remis les fonctions de
direction pour lui. Il se rappelait le véritable sourire de
satisfaction sur la vieille femme's sun portés font face lorsqu'ils
accroché le signe pour le nouveau nom de l'ranch ; le bar
J&K.

Comme le pays s'est installé après la guerre
entre les États-Unis et il y avait moins d'un besoin de fournir du
boeuf à l'armée, les éleveurs se sont trouvés plus pour leurs
clients. Au cours d'une visite à sa famille à la Nouvelle Orléans,
le chef de ferme, Angus McCann, a entendu parler d'un homme
d'affaires nommé Dennis O' Sheehan qui a été l'élaboration d'un
emballage de viande solide et de l'exportation. Il possédait une
usine qui permettrait de traiter les viandes bovine et porcine en
préparation pour l'expédition vers la côte est, ainsi que
l'intérieur des terres. Son entreprise était florissante et sa
nécessité pour les fournisseurs était super. Angus était tellement
excité au sujet du potentiel Dennis a offert le Bar J&K qu'il
Aiden câblé avec l'information presque immédiatement. Il a souligné
que bien qu'une bonne distance, avec l'aide de la nouvelle conduite
de fer, leur bétail à la Nouvelle Orléans n'était pas si gros un
obstacle tel qu'il aurait été avant la guerre.  

Après quelques délibérations, Maggie et
Aiden nommé Angus d'être leur homme à l'avant avec Dennis et
initier la relation d'affaires. Ils savaient qu'Angus avait une
bonne tête sur ses épaules et pourrait faire confiance pour faire
le moins de décisions importantes sans eux. Comme pour les plus
grands, plus importants, et bien… ils n'étaient qu'un télégramme de
l'établissement. C'était il y a huit ans. 

Au cours de ces huit années, les deux Dennis
et Aiden's business en plein essor. Unir les familles et les
entreprises canadiennes par le mariage semblait être une bonne
étape de solidification que Aiden n'était pas opposé à. En fait,
depuis qu'il venait d'une culture européenne aristocratique que
marié à des fins politiques plus d'amour pour commencer, Maggie
n'avait pas intervenu, il aurait fait un mariage par procuration et
l'avons appelé bon. 

C'était cher vieux Maggie qui a insisté pour
qu'un pas en arrière et assurez-vous que Pauline était un match
approprié pour lui. Elle a rappelé qu'il avait échappé à Aiden que
la vie en Irlande parce qu'il voulait la liberté de vivre sa vie
comme bon lui semblait. Le mariage est un engagement à vie qui ne
doit pas être pris à la légère. Il avait assez souffert dans son
trente-trois ans. Il méritait d'être heureux. Elle a également
assuré que, si l'affaire a mal tourné, le Bar J&K, et pourrait,
de gérer sans Dennis O'Malley et son entreprise d'exportation de
viande.

  Il était hésitant à
mentir à la famille O'Malley en leur permettant de croire qu'il
était le garde du corps, envoyé pour assurer Pauline a au Texas en
toute sécurité par Angus. Il a justifié le mensonge en rappelant
qu'il était lui-même la vérité de demander d'être son garde du
corps, puisqu'il agira à ce titre jusqu'au Texas. La garde était
une chose qu'il a bien fait. Il y avait des moments où Aiden
embauché lui-même en tant qu'artisan ou garde pendant l'un
dangereux voyage. Il était rapide et précis avec une arme à feu, il
n'avait plus d'expérience au combat. Il ne connaissait pas d'un
mieux qualifiés pour offrir la protection nécessaire pour son
chemin de Pauline dans l'instabilité de l'ouest. C'était le fait
qu'il n'a pas les admettre qu'il était l'époux qui l'ennuyait. Il
faisait cela sur l'insistance de Maggie, mais il a remis en
question la sagesse de celui-ci.  

Il espère qu'il ne voulait pas se retourner
contre lui.

Sa première impression de Pauline était
qu'elle était un peu gâté socialite. Il supposait que c'était à
prévoir. Il l'avait vu en grandissant en Irlande. Pourquoi
devrait-il être différent ici ; surtout lorsque l'O'Malley
étaient immigrants irlandais. 

Aiden's family a été d'une richesse
considérable, mais il n'avait pas été gâté. La cruauté de son père
ne serait pas accueillir gâter et choyer les membres de la famille,
comme tant de familles de fortune savait comme un mode de vie
normal. Il a vécu dans une maison qui affichent leur richesse et
leur situation dans la vie, mais il a bénéficié d'une très petite
partie de ses avantages lui-même. Ce n'était pas le cas avec
Pauline ; comme elle l'a si clairement affichée dans sa
conversation et le tempérament au cours de la soirée.

Bien qu'il y avait des fois où il a voulu la
prendre sur son genou et sa fessée comme l'enfant qu'elle a agi
comme, il était certes surpris et pris par sa beauté. Après avoir
entendu la description Angus a donné de Dennis O'Malley, il s'est
demandé quel type de la beauté un homme, aux yeux exorbités, visage
rond de taille trop épais, et cheveux rouge kinky pourrait sire.
Pauline a hérité des cheveux crépus de Dennis, mais a été béni avec
le reste de sa beauté de sa mère. Bien qu'un pouce ou deux plus
grands que Joséphine, Pauline a été de petit gabarit au point de
paraître fragile. Sa peau avait un tawnier ton que n'a de sa mère,
mais il avait l'air tout aussi doux et Silken. Il avait tout ce
qu'il pouvait faire pour ne pas tendre la main et de caresser sa
chair à chaque fois qu'elle était proche.

Ses yeux bleus de bébé ont été parfaitement
sur son visage en forme de cœur. Ils ont laissé entendre d'une
sauvagerie derrière son attitude réservée qu'elle avait très envie
de mettre gratuitement. Ses yeux étaient attirés par sa lèvres
complet chaque fois qu'elle parlait. Ils avaient une rosiness
naturelles qui défient l'utilisation de maquillage. Lorsqu'elle rit
-qui était souvent- fossettes minuscules paru dans ses joues.
 

Il a lutté tout au long de la soirée pour se
concentrer sur la conversation dans la chambre. Son esprit me
demandais ce que ce serait de tenir Pauline dans ses bras et
caresser son corps soyeux alors que se perdre dans ses baisers. Il
était certain qu'elle était un bon kisser, bien qu'il ne pouvait
pas dire pourquoi.

Il était clair que Pauline n'était pas
aimable pour lui de se marier à l'aveuglette. Il a utilisé cette
information pour se convaincre qu'il lui donnait l'occasion de le
connaître aussi bien. Il lui donnerait jusqu'à Texas. Si elle était
toujours opposée à l'Union européenne, alors il n'aurait pas la
tenir à elle. 

Il sourit alors qu'il ferma les yeux et
Pauline beau visage lancées par. Maggie était une femme
intelligente. Leur donnant à la fois une occasion de se connaître
sans la pression d'une cour pourrait être la meilleure chose qu'il
pouvait faire. Il n'avait qu'à s'assurer qu'il n'a pas sauter sur
son visage d'une autre.



 Trois

Pauline remua dans son siège tandis que
Marie Anne du mal à dompter ses serrures sauvages assez pour
tresser ses cheveux pour le lit. Sa mère agitatedly la stimulation
prix derrière elle.

"Il y a quelque chose que l'homme n'est pas
en train de nous," a dit Joséphine tricoté avec des planches. "Je
peux le sentir."

"Alors, d'annuler le mariage," dit Pauline
alors qu'elle réduit l'écart de Mary Anne's soins et plaça sa main
sur sa tête où ses cheveux avait été tiré trop fort.  

"Bon," dit essayer Joséphine qu'elle tira
brusquement la brosse de Mary Anne et attaquer l'enchevêtrement de
mop sur Pauline à la tête avec entrain. "Avez-vous été à l'aide de
la noix de coco J'ai acheté pour rincer vos cheveux ?"

"Je déteste l'odeur de la noix de coco,"
Pauline gémit.

"Je pense que vous préférez pour passer par
ce chaque nuit," cracha Joséphine.

"Aïe ! Mère, veuillez donner le pinceau
retour à Mary Anne," supplia Pauline. "Tu me fais mal."

Josephine soupira et remis le pinceau retour
à la femme de chambre. "Je suis désolé, ma chère fille. C'est juste
que je suis certain M. Kennedy est de garder quelque chose de nous
et je veux savoir ce qu'il est. Vous avez vu la façon dont il
évitait de parler de sa famille chaque fois que votre père fait
monter ?"

"Tout le monde n'a pas une bonne relation
avec leurs parents, mère," dit Pauline avec un soupir.

"Tu sais qu'il vient de la richesse ?"
Josephine ajouté comme si elle n'avait pas entendu le commentaire
de Pauline. "Pourquoi est-ce qu'un homme qui a été élevé dans la
société douce à pied de son héritage familial pour devenir un garde
du corps et d'un bandit armé ? Je crois comprendre qu'il est
le seul héritier. Je pense qu'il était retour en Irlande et de
réclamer son héritage et le titre de son père. Je ne veux pas dire
du mal des morts, mais c'était étrange la façon dont sa mère et ses
frères et sœurs sont venus, mais son père est resté en
arrière."

"Est-il vraiment un flingueur ?"
Pauline a demandé avec enthousiasme.

"D'après ce que je comprends, il est rapide
avec une arme à feu," dit Joséphine.

"Alors, il tire bien," Pauline gloussa. "Je
pense que ce serait un bonus dans un garde du corps."

"Saviez-vous que ses compétences sont pour
des voitures ?" Joséphine a continué.

"J'imagine qu'il est payé pour me chercher,
mère," dit Pauline patiemment. "Si vous charmé de lui me porter
hors de l'abattoir hors de la bonté de son cœur."

"Je vais devoir vous le savez, jeune dame,
que votre père et je n'ai jamais posé les yeux sur l'autre jusqu'au
jour de notre mariage. Il est considéré comme judicieux de
permettre à vos parents de trouver un match approprié pour vous
d'assurer votre sécurité et de bonheur dans la vie," siffla
Joséphine. 

"Si je ne me trompe pas, il n'est pas le
bonheur de mon père a à l'esprit", Pauline d'une voix
trainante.

"Je n'entends pas plus de cela. Nous n'avons
que quelques jours de plus ensemble avant que M. Kennedy vous mène
à la rencontre de votre futur mari. Je voudrais qu'être d'agréables
journées, si vous n'avez pas l'esprit."

"Pourquoi dois-je aller à lui ?
Pourquoi n'est-il pas de venir à moi ? Savez-vous seulement ce
qu'Angus McMann ressemble ?"  hurla pratiquement
Pauline. "Tout ce que je sais, c'est qu'il est vieux et l'habille
comme un cow-boy."

"Bien sûr, il s'habille comme un cowboy,
Joséphine" s'est cassé. "Il est propriétaire d'une des plus
prospères de ranchs au Texas. Quant à son apparence… bien… être
reconnaissant qu'il n'est pas beau. Un mari à l'air et de l'argent
est une combinaison dangereuse. Vous trouverez que vous n'aurez pas
à vous soucier de femelles en compétition sans scrupules pour vos
poches du mari s'il est moins que souhaitable à regarder."

"N'est-ce pas vous déranger le moins du
monde qu'il n'est plus votre âge que la mienne ?" Pauline a
demandé avec les yeux humides.

Josephine regarda surpris par la remarque de
sa fille. Dans sa journée, il a été jugé souhaitable de se marier
votre fille à un homme d'âge avancé. Il a été avancé que ces
dernières années lui a permis d'acquérir les moyens de la garder
dans le confort et le style. Il y a aussi la possibilité de le
quitter son mari pour profiter du reste de sa vie en tant que
jeune, libre, riche et veuve. Se mariant pour l'amour était une
rareté, de sorte que la perspective d'être laissé un riche jeune
veuve était une chose souhaitable. Elle a trouvé difficile de
croire que sa fille n'a pas compris cela.

"Tu vas rester là et me dire que vous
préférez épouser un nouveau jeune sans le sou qu'un homme bien de
faire des années ?" haleta Joséphine.

"Je souhaite juste il avait l'air d'Aiden
Kennedy, mais avait l'argent, Angus McCann" Pauline soupira. "C'est
tout."

"Qui ne se produit que dans les contes de
fée, ma fille chérie," dit Joséphine, c'est un léger baiser sur le
front de Pauline.

"N'as-tu pas dit M. Kennedy venaient de
l'argent ?" demanda Pauline rêveusement.

"M. Kenney n'a pas le Bar J&K Ranch,"
dit Joséphine avec un soupir comme elle a quitté la salle.

Pauline tiré de la taille longueur braid que
Mary Anne contraignant fini avec un ruban sur son sein gauche et
regarda dans le miroir. "Ce que je ne donnerais pas pour avoir mon
futur mari être Aiden Kennedy."

"Il est vraiment beau ?" demanda Mary
Anne. Maintenant que Joséphine était hors de la chambre, elle
pouvait se détendre et être l'ami de Pauline qu'elle était devenue
au fil des ans.

"Je suis sûr que je suis dans l'amour," dit
Pauline comme elle est tombée sur le lit sur le dos. "Il a les yeux
bleus qui vous lorsqu'il vous regarde. C'est comme s'il a besoin au
plus profond de votre âme. C'est fascinant. Ses cheveux sont d'un
beau soleil rayés brown qu'il porte dans un 'je ne m'inquiète pas"
de la mode. Il s'adapte à sa personnalité." 

"Est-il grand ?" Marie Anne a demandé
pendant qu'elle s'étala sur le lit à côté de Pauline.

"Je me sentais petit lorsqu'il se tenait à
côté de moi, mais sans danger. Il a de gros, de larges épaules et
des hanches minces," Pauline soupira.

"Vous avez regardé ses hanches ?" Marie
Anne gloussa.

Pauline gloussa en arrière et a avoué
qu'elle regardait mis son pistolet sur la ceinture avant qu'il a
mis son manteau et son chapeau. Elle a été complètement frappé par
le beau et dangereux gunslinger, Aiden Kennedy, et totalement
découragé qu'elle était mariée à un crapaud au Texas.

Elle a demandé à Marie Anne à la réveiller
assez tôt pour se glisser hors de la chambre avant que quelqu'un
était réveillé. Elle a trouvé du réconfort alors que la pêche dans
le ruisseau. Elle voulait revenir à là le matin pour être seul et
réfléchir. Elle avait eu la chance d'avoir une bonne prise.
Peut-être qu'il se produirait à nouveau. Une bonne pêche toujours
contribué à alléger son humeur.



 Quatre

Pauline a lutté pour effacer le brouillard
de sa tête quand Marie Anne secoua la réveillé avant l'aube à
l'heure. Son sommeil échappé une bonne partie de la nuit. Images
d'Aiden Kennedy son hantée. Son corps était chaud de désir avant
qu'elle a réussi à le pousser assez loin de la tête pour dormir à
prendre la relève. Elle n'avait aucune idée de combien d'heures de
sommeil elle se leva, mais elle savait que c'était pas beaucoup.
 

La tentation de se retourner et rester au
lit était super, mais elle savait que, une fois qu'elle était en
déplacement dans la journée, elle avait le regret de ne pas prendre
le temps d'être seul à voir son favori.

Elle a conservé une tenue spéciale réservée
à chaque fois qu'elle sortais pendant les petites heures du matin.
Puisqu'il était composé d'hommes sa tenue vestimentaire, qu'elle
avait de le porter pendant un moment qu'elle savait qu'elle ne
serait pas considérée par ses parents - ou n'importe qui d'autre,
d'ailleurs. Pantalon et manque d'un corset fait beaucoup plus
confortable pour une expérience de la pêche. 

Alors qu'elle enfilait son manteau et
accepté la hat Marie Anne lui a offert de placer sur le noeud
tressé sur la couronne de sa tête, elle sourit. C'était une bonne
idée d'aller à la crique. Elle se sentait déjà mieux.

L'air du matin était frais et humide qu'elle
a glissé vers le bas l'escalier du fonctionnaire et par la porte
arrière. L'un des chiens de chasse de son père, prêt à hurler. Il a
été de courte durée quand elle atteint dans le sac le cuisinier,
Bess, lui a donné comme elle l'avait passé à travers la cuisine et
jeta les chiens quelques débris de viande. C'était un rituel
régulier qu'elle exécuté chaque fois qu'elle sortit tôt le
matin.

Elle était reconnaissante pour la
coopération de sélectionner les membres du personnel de maison.
Elle se demande si elle pouvait en tirer sans eux. Les jours où
elle a eu la chance de prendre du poisson, elle lui donnerait le
soin de préparer un repas spécial pour eux-mêmes ou pour les
membres de la famille dans le besoin. Ses parents étaient cependant
plus sage.

 


****

 


Aiden était agité. Son sommeil a été
interrompu avec des pensées de Pauline. Il ne pouvait pas obtenir
son off son esprit. Ses lèvres kissable peau lisse et soyeux, hanté
au point il s'est réveillé dans une piscine de la sueur. Il avait
besoin de faire quelque chose pour prendre son esprit d'elle.

Sa réponse à sa beauté tortueux fait de lui
demander s'il devrait tout avouer à son identité et l'amener à la
chapelle la plus proche. Il doutait que Dennis O'Malley
s'opposeraient. L'idée d'avoir à voyager avec elle et être près
d'elle sans pouvoir la toucher était pure agonie.  

Il avait besoin de réfléchir.

Le soleil était à peine atteint un sommet au
cours de l'horizon lorsqu'il est entré dans le hall et a demandé si
le restaurant était ouvert. La réceptionniste lui a assuré qu'elle
serait ouverte à une heure. Dans l'intervalle, il y avait du café
frais et des biscuits sur une table contre le mur du fond du hall
qu'il était bienvenu pour s'aider à. 
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